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EDITORIAL
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Page de couverture
En 1991, à l'occasion du 700e
anniversaire de la Confédération, une
Helvetia, qui tient dans sa main un
globe terrestre, a été érigée devant le
Palais fédéral. Et en 1995, les
Suissesses et Suisses du monde entier

ont, pour la première fois, la possibilité

de participer par correspondance
à l'élection du Parlement

helvétique. (Photo: Michael Stahl)
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«Aux
urnes! Le 22 octobre

ont lieu les élections fédérales.

Les citoyens actifs qui
sont domiciliés à l'étranger peuvent
pour la première fois y participer. Au
moyen de la «Revue Suisse» en
général et du présent numéro spécial
en particulier, nous contribuons à la
bonne information des électrices et
électeurs. L'élection du Parlement a
souvent un aspect moins concret et
moins spectaculaire que les vota-
tions. Et pourtant on ne soulignera
jamais assez leur importance, en
particulier dans une démocratie directe
avec ses nombreuses votations
populaires, où les citoyens se polarisent
parfois fortement sur un seul objet.

Au cours de la législature 1991-95
qui est en train de se terminer, les
électeurs suisses ont dû se prononcer

pas moins de 52 fois sur les
objets qui leur étaient soumis. De ces
objets, 12 ont été provoqués par des
initiatives populaires et 22 par des
référendums lancés contre des
décisions du Parlement. Ces chiffres
impressionnants sont la preuve que la
démocratie directe fonctionne bien.
Cependant, si l'on additionne le
nombre des référendums et des
initiatives munis de la clause de l'effet
rétroactif, on constate que la moitié
de toutes ces votations visaient à

revenir sur des décisions déjà prises.
Cela, ajouté au non du peuple à

certains objets que le Parlement avait
adoptés à une majorité très nette
(EEE, casques bleus, naturalisation
facilitée, révision de la lex
Friedrich, etc.), montre qu'il y a une
crise de confiance. Actuellement,
on parle effectivement beaucoup du
fossé qui se creuse toujours davantage

entre le peuple et la «classe
politique», qui fait de la politique sans
tenir compte du peuple. A mon avis,
cette analyse est insuffisante; elle est
propagée avant tout par des

groupements qui espèrent retirer un
bénéfice politique du discrédit jeté
sur les autorités et le Parlement.

Premièrement, dans un système
de démocratie directe tel que nous
l'avons en Suisse, il faut rappeler

que seul le peuple peut être considéré

comme «classe politique», parce

qu'il a la possibilité de se prononcer
à titre définitif pratiquement sur

toutes les questions; 52 votations en
quatre ans en sont la preuve!
Deuxièmement, la volonté populaire
s'exprime également lors des
élections. Cela signifie que, lorsque le
peuple a de moins en moins confiance

précisément dans les députés
qu'il a lui-même élus, il y a quelque
chose qui ne va pas. |

Bien entendu, le
peuple a toujours
le dernier mot et
il a toujours raison.
Mais s'il n'est pas
prêt à accorder en
même temps une
certaine confiance
aux femmes et aux
hommes politiques
qu'il choisit lui-
même, la démocratie

directe ne peut, à

la longue, plus
fonctionner. Les
élections et, d'une manière générale, le
travail du Parlement ont tendance à

perdre de leur importance en
comparaison de certaines questions de
fond. Une telle évolution est dangereuse;

en effet, lors d'élections, il
s'agit finalement de déterminer la
direction générale de la politique
pour quatre ans et de faire un
premier choix dans des domaines
particulièrement importants. Une campagne

électorale est peut-être moins
passionnante que les campagnes -
souvent polarisantes - qui précèdent
les votations, mais elle est en fin de

compte beaucoup plus importante.
Car un certain consensus entre les
électeurs et les élus fait également
partie de la démocratie directe.

Les élections constituent un acte
politique d'une grande portée. Elles
offrent la possibilité aux électeurs
domiciliés à l'étranger également
d'apporter leur pierre - très importante

- à la mosaïque de la
démocratie directe. C'est
pourquoi je dis: allez voter! »
René Lenzin
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